
Burundi : un nouveau gouvernement dominé par les durs du régime

  @rib News,Â 29/06/2019Â â€“ Source AFP  Le premier gouvernement du nouveau prÃ©sident burundais Ã‰variste
Nadyishimiye, Ã©lu le 20 mai, a Ã©tÃ© annoncÃ© dimanche soir, une Ã©quipe resserrÃ©e Ã  15 membres et dominÃ©e par les
tenants de la ligne dure du rÃ©gime.  La nomination le 23 juin du plus haut gradÃ© de la police burundaise Alain-Guillaume
Bunyoni [Photo] au poste de Premier ministre avait donnÃ© le ton.  
  M. Bunyoni Ã©tait dÃ©jÃ  considÃ©rÃ© comme le vÃ©ritable numÃ©ro deux du rÃ©gime depuis la crise politique de 2015 et le chef
de file des durs parmi le groupe de gÃ©nÃ©raux qui contrÃ´lent le pouvoir burundais.  Un autre faucon fait son entrÃ©e au
gouvernementÂ : le commissaire de police chef (CPC), Gervais Ndirakobuca, qui dirigeait jusqu'Ã  prÃ©sent le trÃ¨s redoutÃ©
Service national de renseignement (SNR), accusÃ© d'Ãªtre au cÅ“ur du systÃ¨me rÃ©pressif burundais depuis le dÃ©but de la
crise.  NommÃ© ministre de l'IntÃ©rieur, du dÃ©veloppement communautaire et de la sÃ©curitÃ© publique, Gervais Ndirakobuca
est un membre du premier cercle des gÃ©nÃ©raux issus de la rÃ©bellion qui contrÃ´lent aujourd'hui le pays.  C'est pendant la
guerre civile burundaise (300.000 morts entre 1993 et 2006) qu'il a acquis son surnom, Ndakugarika, littÃ©ralement "Je
vais t'Ã©tendre raide mort" en kirundi, la langue nationale.  Le gÃ©nÃ©ral Ndirakobuca fait l'objet de sanctions des Ã‰tats-Unis,
de l'Union europÃ©enne et des principaux pays europÃ©ens depuis cinq ans.  Par ailleurs, l'ambassadeur Albert Shingiro,
reprÃ©sentant permanent du Burundi auprÃ¨s des Nations unies depuis cinq ans et considÃ©rÃ© comme le principal "visage
diplomatique" du pouvoir burundais, devient le nouveau ministre des Affaires Ã©trangÃ¨res et de la coopÃ©ration au
dÃ©veloppement.  La candidature en avril 2015 Ã  un troisiÃ¨me mandat controversÃ© du prÃ©sident Pierre Nkurunziza, mort
le 8 juin dernier, avait plongÃ© le pays dans une crise politique majeure, qui a fait au moins 1.200 morts et poussÃ© Ã  l'exil
quelque 400.000 Burundais.  Le pays est depuis tenu d'une main de fer par le rÃ©gime, grÃ¢ce aux Imbonerakure, la ligue
de jeunesse du parti au pouvoir, le CNDD-FDD, et au Service national du renseignement, qui sÃ¨ment la terreur dans la
population.  
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